
OMBRAGE ET STATIONNEMENT
Concilier la place de la voiture dans les villages et la nécessité d’aller vers 
plus de nature dans les espaces urbains (lutte contre les îlots de chaleur et 
l’artificialisation, besoin de verdure, lieu de repos…) amène la collectivité à 
devoir innover et imaginer, encore plus aujourd’hui qu’hier, des espaces de 
stationnement multifonctionnels qui s’inspirent des qualités naturelles du site.

VÉGÉTALISATION 
DANS LES VILLAGES 

DES ALPILLES

OMBRAGE ET STATIONNEMENT
PLACES ET PLACETTES

TRAVERSES ET RUES
COURS D’ÉCOLES
ENTRÉES DE VILLE ET ALIGNEMENTS
ZONES D’ACTIVITÉS
CIMETIÈRES
JARDINS

Maussane les Alpilles



Penser les aires de stationnement comme des espaces publics 
de qualité. Ombrager avec des essences caduques pour le 
confort d’été des usagers et planter des arbustes pour limiter 

«l’effet de nappe» des voitures. Désimperméabiliser le sol et 
favoriser des noues de récupération des eaux de ruissellement. 

Objectifs de qualité paysagère

Conseils et astuces

Arbustes et vivaces pour 
cloisonner le stationnement 

et limiter les perceptions.

Arbre caduque à grand ou 
moyen développement 

pour ombrager, 
stationnement et 

cheminements et limiter 
les îlots de chaleur.

Noue centrale de 
récupération des eaux de 

ruissellement plantées.

Végétation existante 
conservée.

Places de stationnement perméables 
ou semi-perméables en alvéole, 
délimitées par des plantations.

Élaborer le projet
Les aires de stationnement sont 
à concevoir comme des espaces 
publics polyvalents et durables, 
qui peuvent avoir ponctuellement 
d’autres fonctions que du parking. 

De fait, étude et maîtrise d’œuvre 
relèvent de la compétence 
d’une équipe pluridisciplinaire : 
paysagiste concepteur et bureau 
voirie et réseaux divers (VRD).

Le Parc des Alpilles et le 
CAUE peuvent accompagner 
les communes dans la 
programmation de leur projet, 
puis dans le cahier des charges 
de consultation d’un prestataire 
extérieur.

Planter et 
désimperméabiliser

Les plantations, en particulier des arbres tige, sont 
à effectuer à partir de fin novembre, au moment 
du repos végétatif. Ces plantations pourront alors 
s’enraciner doucement et bénéficieront de plusieurs 
mois d’installation pour mieux affronter leur 1er été 
en milieu urbain.

Fosses de plantation, idéalement de 6m3, pour 
favoriser une bonne reprise des arbres. La réalisation 
de cuvette, la pose d’un drain ou éventuellement un 
goutte à goutte sont à prévoir pour un arrosage de 
sauvegarde, qui diminuera au fur et à mesure de 
l’installation et de l’autonomie du végétal, au bout 
de 3 à 5 ans.

L’aménagement de noue plantée permet la 
récupération des eaux de ruissellement pour 
l’arrosage. Le paillage (copeaux de bois ou bois 
raméal fragmenté à privilégier) permet également 
de limiter l’évaporation et l’entretien.

Enfin un matériau perméable ou semi-perméable 
(type grave compactée ou stabilisé renforcé) offre 
une couleur claire et un aspect rural appréciable 
pour diminuer l’impact routier.

Entretenir
Le choix de végétaux adaptés 
au site, dès la conception, limite 
les travaux d’entretien (taille, 
remplacement de végétaux 
morts...). 

Un port libre des arbres, après 
taille de formation et de rehausse 
des charpentières, est préconisé 
pour limiter le coût d’entretien 
et éviter la dissémination de 
maladies via le matériel non 
désinfecté. Il en est de même pour 
les arbustes.

Communiquer sur la gestion 
différenciée des espaces verts 
afin d’expliquer qu’il s’agit de 
techniques durables, favorables 
à la biodiversité et non d’un 
abandon d’entretien de l’espace 
public.

Sol désimperméabilisé.



Arbres à grand développement

Arbres à moyen développement

VALEUR SÛRE

VALEUR SÛRE

SOUS CONDITION

SOUS CONDITION

Frêne oxyphile
Fraxinus angustifolia / oxycarpa

H 15 à 20m, caduc, couronne 
arrondie, couleur d’automne 
jaune, tronc gris, fruit drupe, 
résistant à la sécheresse.
Arbre non fléché à conduire 
avec plusieurs charpentières.

H 30m, caduc, port étalé, 
croissance rapide, couleur 
automnale brun/jaune, fruit 
gland fixé dans une grosse 
cupule hérissée d’écailles

Faiblement tolérant au calcaire 
actif.

H 30m, caduc, port ovoïde, 
couleur d’automne jaune, 
floraison odorante fin juin/ juillet 
(utilisée en tisane), attractif 
pour les abeilles. Affecté par 
le changement climatique, 
production de miellat, système 
racinaire traçant.

H 20 à 30m, caduc, port érigé, 
couleur jaune à l’automne, fruits 
(samares) réunis en grappes. 
Dépérissement de branches sur 
vieux sujets. A besoin de sol 
profond à réserve en eau élevée.

Tilleul à grande feuille
Tilia platyphyllos

Chêne chevelu
Quercus cerris

Micocoulier de 
Provence

Celtis australis

Pin pignon 
Pinus pinea 

Conifère persistant avec 
système racinaire traçant qui 
peut impacter les sols revêtus 
type enrobé ou béton.

Chêne vert 
Quercus ilex

Arbre persistant, ombre épaisse 
et sombre, à croissance lente et 
grand développement à terme. 

POUR DIVERSIFIER

POUR DIVERSIFIER

H 25m, caduc, port élancé 
ovoïde, couleur d’automne 
jaune, écorce grise.

Orme résistant à la 
graphiose

Ulmus minor ‘Vada’ ou Lutece®

Charme houblon
Ostrya carpinifolia

H 15m, caduc, port 
conique, couleur jaune à 
l’automne, infrutescence 
sous forme de petit cône 
vert puis marron.

Savonnier
Koelreuteria paniculata

H 10m, caduc, port 
arrondi, floraison jaune 
juin/juillet, fruit capsule 
en forme de lampion, 
croissance rapide.

Micocoulier 
occidental ou de 

Virginie  
Celtis occidentalis

H 12 à 18m, caduc, 
port arrondi, couleur 
d’automne jaune, tronc 
gris cannelé, fruit drupe, 
grandes hampes de 
feuilles.

H 6 à 10m, caduc, port 
étalé, croissance rapide, 
système racinaire 
traçant. Fleurs en mai/
juin, feuillage jaune-à 
l’automne, en hiver-
fruits au sol salissants et 
glissants. Graine-toxique, 
dépérissement de 
branches sur vieux sujets.

Melia Margousier
Melia azedarach 

À port « fléché ». 
A besoin de sol pas 
trop sec, privilégier les 
cultivars stériles pour 
éviter des fruits salissants 
voire glissants sur 
cheminements. Attention 
pas de murier platane 
paysagèrement banalisant.

Murier
Morus alba ‘Fruitless’ / nigra



Arbustes à grand développement
pour haie occultante ou cloisonnement du stationnement

Arbustes à petit développement, vivaces, 
plantes grimpantes 
voir fiche 3 « Traverses et rues »

Filaire à grande 
feuille 

Genévrier de 
Phénicie 

VALEUR SÛRE

SOUS CONDITION

Nerprum alaterne

Goyavier 

Phillyrea latifolia

Juniperus phoenicea

Rhamnus alaternus

Feijoa sellowiana ou 
Acca sellowiana

Pistachier 
térébinthe

Laurier sauce

Viorne laurier tin

Cornouiller 
sanguin 

Pistacia terebinthus

Laurus nobilis

Viburnum tinus

Cornus sanguinea

H 2m et plus, persistant. 
Pas de floraison, feuillage 
vert foncé. Rustique.

H 2m et plus, persistant, 
feuilles en écaille, fruit 
baie marron. Essence 
indigène mais parfois 
difficile à trouver en 
pépinière.

H 2m et plus, persistant, 
arbuste dioïque, fleurs 
discrètes en mars/avril, 
mais odorantes, attirant 
les insectes butineurs. 
Fruit baie rouge devenant 
noire. Purgatif.

H 2m et plus, persistant, 
fleurs blanches aux 
longues étamines 
rouges en mai/juin, fruit 
comestible. Résistant 
à la sècheresse mais 
non spontané en milieu 
naturel dans le massif des 
Alpilles.

H 3m et plus, persistant, 
fleurs blanches / jaunes 
de février à avril. Plante 
aromatique utilisée en 
cuisine. A besoin d’un sol 
pas trop sec.

H 2m et plus, persistant, 
fleur blanche de 
décembre à avril, 
baies bleues et noires 
purgatives.

H 1 à 2m, caduc, floraison 
blanche en mai, belle 
couleur pourpre à 
l’automne. A besoin d’un 
sol pas trop sec, fruit 
purgatif.

Arbousier

Arbre à perruques 

Arbutus unedo

Cotinus coggygria

H 2m et plus, persistant 
Petites fleurs blanches 
de fin août jusqu’en 
novembre, en même 
temps que les fruits 
(arbouses, comestibles). 
Craint le calcaire actif et 
préfère un sol drainant.

H 3m et plus, caduc, fleurs 
en plumeaux rosâtres en 
juin, couleur d’automne 
flamboyante orange puis 
rouge. A besoin d’espace. 
Résistant à la sècheresse 
mais non spontané en 
milieu naturel. Renoncer 
aux cultivars pourpres très 
artificiels.

Baguenaudier 
Colutea arborescens 

Attention à la 
localisation car graines 
toxiques.

Genévrier Cade 
Juniperus oxycedrus 

Essence indigène 
mais parfois difficile à 
trouver en pépinière.

Grenadier à fleurs 
Punica granatum 

Piquant, fruits tombés 
au sol salissants 
voire glissants sur 
cheminements.

H 3m et plus, caduc, 
arbuste dioïque, fleurs 
rougeâtres fin mars-avril, 
fruits baies comestibles. 
Feuillage jaune ou rouge 
flamboyant à l’automne. 
Odeur de résine, 
production historique de 
térébenthine.
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